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Actualités 

Stades 


CEREALES : l à 2 feuilles pour les premiers 
semis. 

COLZA : les parcelles les plus avancées attein- 
gnent 6 à 10 feuilles. Les dernières pluies ont 
permis une nouvelle vague de levées, y compris 
sur des semis de fin août. 

Ravageurs céréales 

Avec les conditions chaudes et ensoleillées 
(après les brumes matinales) rencontrées de- 
puis quelques jours, on note une activité des 
pucerons et cicadelles, vecteurs de viroses. Les 
infestations des parcelles déjà levées sont tou- 
tefois hétérogènes selon Texposition de la par- 
celle. Exemples dans notre réseau ce lundi ; 
Touquin (77) - parcelle de plaine 
4% pieds avec pucerons et 6 cicadelles piégées. 
Saint Jean les Deux Jumeaux (77) - parcelle en 
coteau vallée de la Marne - proximité bois 
10% pieds avec pucerons et 90 cicadelles pié- 
gées. 

Survei/lez attentivement les parcelles levées. 
Pour les pucerons, intenenir dès le seuil de 
I0?o de plantes porteuses, ou si maintien de 
petites populations 8-10 jours. Pour les cica- 
delles, l 'observation visuelle n 'est pas perti- 
nente Seul du piégeage (fonds englués ou 
cuvette) permet de déterminer la présence 

Ravageurs colza 

Des dégâts importants de mulots sont signalés 
dans différents secteurs. Présence de chenilles 
défoliatrices (tenthrède, teigne, noctuelle) dans 
quelques parcelles du Seine et Marne, sur 5% 
des plantes au plus. Apparition des premières 
galeries de mineuse, notamment dans le centre 
Seine et Marne. 

Pour les pucerons verts, on a des évolutions 
variables par rapport à la semaine dernière : 
diminution des infestations (avec ou sans trai- 
tement), stabilité (quelque soit le niveau initial), 
augmentation. Les infestations les plus fortes 
(>30% pieds touchés) se rencontrent cettese- 
maine essentiellement sur 1 ’ ensemble de la Seine 
et Marne. 

On note également la présence de quelqoés 
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colonies de pucerons cendrés dans le nord Seine et 
Marne (Ivemy, Varreddes, Saint Jean les Deux Ju- 
meaux), et en limite Essonne - Yvelines (Janvry, 

Bullion, Saint Martin de Brethencourt..). il s’agit 
souventde secteurs où des fortes infestations ont 
été relevées ce printemps. 

Le vol de grosses attises reste soutenu. Les cap tu- « i 

res cumulées atteignent des valeurs de 30 à 90 dans L6i6al6S 

quelques secteurs ; Vigilance 

- centre Seine et Marne (Crisenoy, Touquin), 

- sud (Sonchamp, Boinville) et ouest des Yvelines P ® 
(Bazainville, Mondreviile), 

-proximité Roissy (Marly la Ville-95, Ivemy-77). 

Le vol de charançon du bourgeon terminal est 
encore modéré. Des insectes n’ont été piégés, en 
petite quantité, que sur les sites de : 

- Chailly en Brie, Château Landon, Crisenoy, Fontai- 
ne le port, Ivemy, Jaulnes, Poigny, Touquin, Var- 
reddes (77), 

- Brueil en Vexin, Neau^e le Viwix, Sonchamp (78), 

- Ballancourt, Lisses (9 1 ) 

Rappel dégâts attises -charançon 

Grosses altises 

Ponte dans le sol, à proximité des collets. La larve 
pénètre dans les pétioles pour s’alimenter. Excep- 
tionnellement (attaque précoce, forte population), 
elles peuvent aller miner le coeur des plantes. 

Charançon du bourgeon terminal 
Ponte dans les pétioles (limitée si températures 
élevées). Les larves passent du pétiole au coeur de 
la plante, où elles peuvent détruire le bourgeon tant 
que la plante n’a pas démarré son élongation. Celà 
entraîne le développement de tiges secondaires, et 
le colza prend un aspect buissonnant. 

La nuisibilté de ces ravageurs reste occasionnelle. 

Les parcelles les moins avancées (majorité de 
pieds à moins de 6 feuilles) restent à suneiller vis- 
à-vis des pucerons. 

Maladies colza 

Evolution rapide de la fréquence d’oïdium dans les 
parcelles du sud Seine et Marne touchées déjà la 
semaine dernière. Apparition dans les secteurs de 
Guignes (77) et La Ferlé Allais (9 1 ). 

Premières macules de phoma sur des plantes au 
stade 6-8 feuilles. 








